
Le mot du président 

L es associations de familles ont laissé beaucoup de 
traces derrière elles et d’autant plus si elles ont 
trente-cinq ou quarante ans d’existence. Certaines 

ont d’ailleurs diffusé un bulletin à chaque saison depuis 
toutes ces années, sans compter d’autres documents com-
me un dictionnaire généalogique familiale. Lorsque vous 
visitez une société de généalogie comme celle de Québec, 
il est possible de constater que toutes ces publications peu-
vent couvrir un grand pan de mur, quand ce n’est pas 
deux. Or, les responsables de toute cette production ont 
essayé au fil des ans de traiter dans ces documents de 
l’histoire des leurs, pas seulement celle des ancêtres de la 
1ère génération en Amérique, mais aussi celle des person-
nes qui se sont démarquées plus récemment ou dont le 
nom est associé à des faits marquants de notre grande His-
toire. On a parfois fait également état de traces plus an-
ciennes d’un patronyme qui peuvent même remonter jus-
qu’au Moyen âge.   
 
Certaines associations ne sont plus aussi actives que par le 
passé ou ont simplement mis fin à leurs activités. Elles 
n’en ont pas moins laissé un héritage qu’il serait malheu-
reux de laisser tomber dans l’oubli. La Fédération a ré-
cemment logé, de concert avec la Fédération québécoise 
des sociétés de généalogie, une demande de subvention 
pour embaucher pendant quelques mois un archiviste qui 
pourrait commencer à évaluer le contenu de ce que les as-
sociations disparues ont laissé derrière elles. On ne parle 
pas d’un index des articles parus, ce qui existe déjà, mais 

d’une analyse plus qualitative des documents publiés qui 
ont une valeur historique. Il y a en effet dans nos bulletins 
beaucoup d’informations qui ont une valeur à court terme, 
par exemple le bilan d’une activité, sans pour autant être 
d’un grand intérêt pour les générations futures.  Par ail-
leurs, les associations actives pourraient commencer elles-
mêmes à tracer un tel bilan des textes les plus marquants 
qu’elles ont publiés, ce que nous pourrions ajouter au site 
Internet de la Fédération avec les bilans qui traiteront 
éventuellement des associations disparues… lorsque nous 
aurons obtenu la subvention recherchée. 
 
Depuis 2008, j’ai moi-même rédigé dans Le Monde Berru-
bey, le bulletin de mon association, une chronique intitulée 
L’historiographie, dans laquelle il fut notamment question 
de la rareté du nom Bérubé en France, des mythes entou-
rant l’histoire des Vikings et de la relation privilégiée en-
tretenue avec des Bérubé influents de Bretagne. Le site 
Internet de l’AFB (www.berrubey.com) reprend égale-
ment plusieurs des textes de L’historiographie portant sur 
les traces laissées par notre patronyme, sous différentes 
épellations, chez les Anglo-Normands du Moyen âge. J’ai-
merais bien que l’on se souvienne dans le futur de ces tex-
tes car il y aura toujours quelque part un nouveau membre 
ou un parent éloigné qui s’interrogera sur l’étendue de ce 
que nous savons sur notre passé. J’aimerais que cette per-
sonne puisse trouver ainsi de quoi se mettre sous la dent, 
avant peut-être de s’investir elle-même dans une recherche 
plus poussée ou plus spécifique.  
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Mon	cheminement	avec	les	tests	d’ADN	(7e	partie)	

A u dernier numéro, je vous annonçais que les résul-
tats obtenus par un Carlgren (Kärlgren) originaire 
de Suède sont proches de ceux des Bérubé, ce qui 

établit en quelque sorte une connexion entre la Suède, la 
Normandie et le Québec. 
 
Il n’y a que des différences minimes pour les marqueurs 
permettant d’identifier nos « signatures adéniques » res-
pectives. C’est normal si nous avons un ancêtre commun 
ayant vécu il y a plus de mille ans, peut-être même jusqu’à 
1500. Notez bien que je parle ici d’un Carlgren et non des 
Carlgren en général parce que nous n’avons qu’un seul 
résultat sous ce nom. Il nous faudra donc plus d’un Carl-
gren pour confirmer de façon certaine que « les » Carlgren 
et les Bérubé ont un ancêtre commun. Pour l’instant, nous 
présumons cependant que c’est le cas; il est également 
possible, voire probable, que des Suédois portant un autre 
patronyme obtiendront les mêmes résultats car les patro-
nymes n’existent guère en Suède avant le XIXe siècle. 
 
Ce sont les résultats au test du BIG-Y 500 de Family Tree 
DNA (FTDNA) qui ont permis d’identifier un lien entre 
nous et « un » Carlgren, en quelque sorte cette connexion 
Normandie-Suède. Je peux détailler grosso modo la chaîne 
des SNPs (micromutations) les plus significatifs qui nous 
caractérisent à partir d’un plus ancien au plus récent : 
U106/ S1688/ U198/ S15627/ JFS0091. Jusqu’à tout ré-
cemment, les Bérubé étaient les seuls porteurs connus du 
JFS0091. FTDNA nous identifie maintenant par un SNP 
encore plus récent présent chez moi (lignée cadette de Ma-
thurin) comme chez un Burbey américain Mark (lignée de 
l’aîné Pierre), le JFS0366.  
 
Le Carlgren dont je vous parle est également un JFS0091 
et il est identifié comme un JFS0367. Comme les Bérubé 
sont également porteurs de ce JFS0367, ce SNP apparaît 
donc plus ancien que le JFS0366 pour lequel le Carlgren 
testé n’a pas obtenu un  résultat positif. En fait, on pourrait 

tout aussi bien classer les Bérubé avec les 
Carlgren sous JFS0367.  Ces deux SNPs 
devaient nécessairement être présents 
dans l’ADN-Y de notre ancêtre Damien, 
né il y a 372 ans, puisqu’on les trouve 
dans les deux lignées provenant de lui, 
celles de ses fils Pierre et Mathurin.  
 
Nous savons déjà que notre patronyme a 
commencé à apparaître en Angleterre dès 
les années 1220, notamment sous la forme 
Berheby / Berruby ou Beruby. Comme il y a très peu de 
différencesi entre nos résultats au BIG Y 500 et ceux du 
Carlgren testé, il me semble que notre ancêtre commun, 
forcément plus ancien que notre patronyme, peut dater de 
l’époque où les « Hommes du Nord » ont migré en grand 
nombre en Normandie ou en Angleterre, soit autour des 
IXe et Xe siècles. Mais il pourrait également être d’une 
période plus ancienne. Nous ne pouvons par exemple ex-
clure actuellement que cet ancêtre commun soit antérieur à 
l’arrivée des Angles, des Saxons et des Jutes dans les Îles 
britanniques au Ve et VIe siècle. Les Bérubé et les Kärl-
gren pourraient en somme constitués deux branches d’un 
ancêtre ayant vécu avant la période viking. 
 
Il est clair par ailleurs que cette trouvaille ne veut pas du 
tout dire que nos ancêtres provenaient de Suède, bien que 
le patronyme Carlgren soit typiquement suédois (530 per-
sonnes dans les bottins téléphoniques de Suède, peu hors 
de ce pays). Ressemblant au nom Carlsen (fils de Carl), le 
mot « gren » signifiant par ailleurs branche, autant en sué-
dois qu’en danois ou en norvégien, le nom  signifie par 
conséquent « branche de Karl ». Les résultats apparaissant 
sous ce nom sont tout à fait exceptionnels en comparaison 
de ceux que l’on trouve généralement en Suède ou en Nor-
vège. Cela ne correspond pas à de l’ADN scandinave, 
mais plutôt à de l’ADN nord-germanique. Si les Carlgren 
et les Bérubé ont un ancêtre commun, celui-ci devait plu-
tôt vivre sur le continent. Ce pourrait fort probablement, à 

 

 Par Michel Bérubé 
Président, FAFQ 

i Sur 245 SNPs dont le résultat est positif, j’en ai seulement 6 qui diffèrent de ceux de Mark Burbey, dont 2 sont par ailleurs présents chez 
le Carlgren qui a été testé. Comme il est possible qu’une mutation soit en quelque sorte effacée par une mutation subséquente, je peux 
considérer que la différence n’est pas vraiment de 6 mais plutôt de 4 entre moi et Mark. Sur ses 246 SNPs, le Carlgren testé n’en a que 
trois qui ne sont pas présents chez les Bérubé. Par contre, il y a aussi une dizaine de nouveaux SNPs qui apparaissent chez ce Carlgren et 
qui ne sont pas encore identifiées par un numéro.  
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mon avis, être un territoire longeant la mer Baltique qui 
appartenait au Moyen-Âge au Royaume danois (alors 
beaucoup plus étendu que le Danemark actuel). Cela irait 
alors dans le sens du texte qui traitait  au dernier numéro 
du roi Canute (Knud den Store). 
 
Quand je cherchais par ailleurs notre nom dans ses formes 
les plus anciennes, je suis tombé sur Jngemund ij Berg-
hby qui participait à un rassemblement (ting) tenu à Ha-
gunda, en Suède, le 10 juin 1376. « Ij Berghby » signifiait 
« de Berghby », une forme ancienne du nom qui a égale-
ment été présente en Angleterre. Ce n’était pas suffisant 
pour présumer d’une connexion avec la Suède, bien que 
les journaux aient un jour signalés qu’il existe une maladie 
rare qui ne se trouve qu’en Suède et au Québec.  
 
Cependant, le BIG Y 500 nous a permis de constater 
qu’un ancêtre d’autrefois, vivant probablement près de la 
mer Baltique, compte deux groupes de descendants de nos 
jours, les Bérubé d’Amérique (venus de France) et les 
Carlgren/Kärlgren de Suède. Peut-être trouverons-nous 
d’ailleurs un jour, lorsque plus de gens de l’Est européen 
auront été testés, de la parenté ailleurs, en Allemagne, 
dans les républiques de la Baltique, par exemple en Esto-
nie, ou encore en Pologne, en Ukraine, voire même en 
Russie, sans compter au Danemark actuel. 
 

C’est quand même en Norvège que nous trouvons au-
jourd’hui davantage de gens portant le nom Bergby (4446 
aux bottins téléphoniques). Mais, il y a également en 
Scandinavie d’autres patronymes dont l’origine est appa-
remment la même que la nôtre : des Barreby, Berby, Berr-
by, Bjergby, Borbe, Borreby, Burgby etc… Et si les ama-
teurs de hockey international entendent souvent des noms 
comme Andersson, Karlssen, Petersson, Svensson, Ols-
son, Erikson ou Larsson chez les Suédois, il y a aussi des 
Bergman (pensons à la célèbre Ingrid), des Bergström, 
des Berglund, des Bergvist, des Berget et des Forsberg.  
 
Ceci dit, nous avons parcouru un long chemin depuis dix 
ans, avec les tests d’ADN, pour en venir à constater que ce 
n’est pas seulement un climat nordique que nous parta-
geons avec les Européens du nord, notamment les Scandi-
naves. Comme nous sommes tous un peu parents au Qué-
bec par le biais des premiers ancêtres qui ont fait souche, 
cela permet même de vérifier en quelque sorte l’existence 
d’une certaine connexion Québec-Normandie-
Scandinavie. Il reste cependant à évaluer avec plus de pré-
cision à quand remonte cette connexion. 
 

À SUIVRE 

N’OUBLIEZ PAS... 

L ’assemblée générale annuelle de la FAFQ aura lieu ce samedi, le 11 mai au 
Centre communautaire Claude-Allard situé au 3200, avenue D’Amour à Qué-
bec à la salle  RC-07 à 9 h 30. N’oubliez pas votre procuration si vous ne l’a-

vez pas fait parvenir à l’adresse secretaire@fafq.org 
 
Si possible, vous présenter un peu à l’avance. Le temps de prendre les présences. 
 
Une occasion en or pour discuter avec les membres des autres associations de famil-
les. 
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Rassemblement des Chouinard 
 
 

L e rendez-vous annuel des Chouinard aura lieu samedi le 29 juin 2019 dans la belle municipalité de  Sainte-
Perpétue-de-l’Islet située à environ 34 kilomètres au sud de Saint-Jean-Port-Joli. 
 

Nous profitons du fait que la Fabrique célèbre le 150e anniversaire de la fondation de la paroisse pour y tenir notre 
assemblée générale annuelle et visiter par la même occasion les expositions en vigueur. 
 
Nous avons hâte de vous y rencontrer! 



– 5 – 

Les services de santé au temps de la Nouvelle-France 

Les sages-femmes 

En Nouvelle-France comme en métropole, l’accouchement 
est l’affaire exclusive des femmes. Ce sont les sages-
femmes, en plus des parentes et des amies, qui sont au chevet 
des futures mères. Avant le début du XIXe siècle, les méde-
cins et les chirurgiens interviennent rarement pendant un ac-
couchement. 

Au tout début de la colonie, les femmes s’improvisent accou-
cheuses. Toutefois, une première sage-femme en titre, Mar-
guerite Langloise, travaille à Québec dès 1654. Le métier 
s’institutionnalise à partir du début du XVIIIe siècle, et l’évê-
que de Québec, Mgr de Saint-Vallier, recommande alors que 
les sages-femmes soient élues par les femmes de la paroisse 
réunies en assemblée. À l’élection, qui doit être approuvée 
par le curé, succède l’assermentation. 

À la recommandation de Michel Sarrazin, qui s’inquiète de 
la pénurie d’accoucheuses, les sages-femmes assermentées 
reçoivent un salaire. Celles des campagnes hésitent toutefois 
longtemps avant d’accepter d’être rémunérées. Comme dans 
le cas du médecin et du chirurgien du roi, on crée un poste de 
sage-femme entretenue par la couronne à l’arrivée de Made-
leine Bouchette, en 1722. Ce poste est cependant réservé à 
des Françaises qui ont fait leurs études à l’Hôtel-Dieu de Pa-
ris. On prend des mesures semblables à la Nouvelle-Orléans 
où, vers la même époque, la Compagnies des Indes envoie et 
entretient une sage-femme. 
 
Les guérisseurs 

Ici et là, à la campagne, quelques personnes saignent, pan-
sent et soignent des patients affligés de toutes sortes de 
maux, sans autorisation officielle, mais avec l’appui de la 
population locale. C’est notamment le cas d’Yves Phlem, 
d’origine bretonne, installé à Notre-Dame-de-la-Pérade vers 
la fin des années 1720. 

Les habitants qui se foulent, se disloquent ou se cassent un 
membre se tournent parfois vers des guérisseurs autodidac-
tes. Désignés en France sous le nom de rebouteurs ou rebou-
teux, renoueurs, rhabilleurs, mèges ou bailleuls, au Canada, 
ils sont mieux connus sous le nom de « ramancheurs ». S’ap-
puyant sur un savoir traditionnel et empirique, ils massent les 
muscles et les ligaments, et replacent les os. 

De manière générale, les Français qui s’établissent en Améri-
que du Nord à partir du début du XVIIe siècle s’intéressent 
peu aux pratiques médicales des « Sauvages ». Soupçonneux 
des rituels aux apparences maléfiques qui accompagnent la 
préparation et l’administration des remèdes chez les Autoch-
tones, ils préfèrent recourir à leur savoir-faire et à leurs 
connaissances. Il existe quelques exceptions, comme le jésui-
te Joseph-François Lafitau, qui a longtemps résidé à la mis-
sion du Sault-Saint-Louis, ou Kahnawake, tout près de Mon-
tréal. Parlant des pratiques médicales des Iroquois, il écrit : « 
La guérison des blessures est le chef-d’œuvre de leurs opéra-
tions […] ils ne réussissent pas moins bien dans leurs ruptu-
res et les descentes, les dislocations, luxions et fractures. » 
En Louisiane, selon les mémorialistes Antoine-Simon Le 
Page du Pratz et Jean-François-Benjamin Dumont de Monti-
gny, plusieurs colons préfèrent les soins des guérisseurs au-
tochtones à ceux des chirurgiens, car ces derniers ont la répu-
tation de recourir trop facilement à l’amputation pour soigner 
les infections. 
 
Les saignées, les purges et les lavements 

Dans son chef-d’œuvre Le malade imaginaire, Molière décrit 
avec un humour tranchant le moment où un candidat se pré-
sente à l’examen pour devenir médecin. Les maîtres de l’uni-
versité l’interrogent, à tour de rôle, en latin. Lorsqu’on lui 
demande comment soigner l’hydropisie, il répond : « Clyste-
rium donare, postea saignare, ensuita purgare. » Utiliser le 
clystère, puis saigner et enfin purger. Lorsqu’on lui présente 
un malade souffrant de maux de tête, de fièvres et de dou-
leurs abdominales, il répond la même chose. Tentant de le 
prendre au piège, un troisième maître demande ce qu’il devra 
faire si le mal ne se dissipe pas. Le candidat répond, triom-
phant : « Clysterium donare, postea saignare, ensuita purga-
re. Ensuita, resaignare et repurgare. » Ravi, le jury l’applau-
dit, le félicite et lui décerne le titre de docteur en médecine. 

La parodie témoigne bien de la pratique médicale du XVIIe 
siècle. Suivant la pensée de l’époque, trois facteurs aident la 
nature humaine à recouvrer la santé : la nourriture, la boisson 
et l’air sain. La saignée, la purge et le clystère sont les trois 
soins les plus pratiqués à l’époque. Selon la théorie des hu-
meurs, ces traitements doivent permettre le rétablissement 
des humeurs dans le corps en le purgeant par tous les moyens 
possibles. Rien de mieux donc, pour combattre le mal, que 
d’évacuer les « mauvaises humeurs » par d’abondants sai-
gnements que le médecin ou, plus souvent, le chirurgien pro-
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voque d’un coup de lancette. On saigne pour à peu près 
n’importe quel motif et chacun, du nourrisson au vieillard, 
est apte à subir un tel traitement. 

La purge consiste à faire avaler au patient des médicaments 
vomitifs ou laxatifs, toujours en vue d’évacuer les humeurs 
nocives. Le clystère désigne à la fois le lavement et l’instru-
ment avec lequel on l’administre. L’opération consiste à in-
troduire dans le fondement une seringue et à en injecter le 
contenu (mélange d’eau et de vinaigre) dans les intestins. Les 
clystères, dont la préparation et l’administration sont l’exclu-
sivité des apothicaires, tendent à disparaître au XVIIIe siècle. 

Les opérations 

Au-delà de la saignée, le champ d’intervention de la chirur-
gie est vaste. À l’époque, on subdivise la discipline en petite 
et en grande chirurgie. La petite chirurgie comprend, selon 
les dictionnaires d’époque, « l’incision des abcès, la pose des 
cautères et des ventouses, la réduction de fractures, les pan-
sements, l’extraction des dents et la saignée », ainsi que les 
soins pour les maladies vénériennes. La grande chirurgie en-
globe les opérations plus complexes, telles que les amputa-
tions, l’exérèse de tumeurs diverses, l’extraction des calculs 
urinaires, la réduction des hernies, les trépanations et les cé-
sariennes. Apanage des praticiens les plus expérimentés, la 
grande chirurgie connaît une évolution notable en raison des 
guerres, qui offrent un terrain d’expérimentation de nouvel-
les méthodes. 

Malgré les progrès dans la connaissance de l’anatomie et des 
techniques chirurgicales, les opérations demeurent très dan-
geureuses. Faute de pinces hémostatiques, les hémorragies 
sont difficilement étanchées. L’alcool et certains produits à 
base d’opium atténuent la douleur sans la faire disparaître. 
La souffrance du patient, souvent atroce, exige donc une ac-
tion rapide. À défaut d’anesthésie et de mesures aseptiques et 
antiseptiques adéquates, les chirurgiens se limitent souvent 
aux maladies externes et pratiquent assez rarement des inter-
ventions sur les organes internes. La dextérité et la rapidité 
sont les qualités essentielles du bon chirurgien. 

Opération du cancer du sein par Michel Sarrazin : un 
succès! 

En 1700, à l’Hôtel-Dieu de Québec, le médecin du roi Mi-
chel Sarrazin aurait pratiqué la première mastectomie en 
Amérique du Nord. Il procède à l’exérèse d’un cancer du 
sein auprès de sœur Marie Barbier de l’Assomption, aupara-
vant supérieure de la Congrégation Notre-Dame, à Montréal. 
Sarrazin, qui a diagnostiqué le « cancer », écrit : 

« Quelque parti que je prenne, je 
vois ma sœur de l’Assomption 
en danger d’une mort prochaine. 
Si on ne lui fait pas l’opération 
elle mourra certainement et sous 
peu de jours, son mal empirant à 
vue d’œil; et tenter l’opération 
c’est lui donner presque infailli-
blement le coup de la mort, n’y 
ayant quasi pas d’espérance 
qu’elle la soutienne et moins 
encore qu’elle en puisse guérir. » 

L’opération, pratiquée le 29 mai, est un succès retentissant. 
La soeur repart peu de temps après pour Montréal. Elle meurt 
en 1739, à l’âge vénérable de 77 ans. 

Les médicaments 

Les produits de base des médicaments proviennent principa-
lement de plantes médicinales dites « simples ». Ce sont sur-
tout les fleurs, les feuilles, les résines, les racines, les écor-
ces, les fruits, les graines et les farines. On utilise aussi des 
ingrédients de source animale (œufs, lait, beurre, miel, mais 
aussi fumier de cheval ou yeux d’écrevisses) et des miné-
raux, notamment le sel marin, l’alun, l’antimoine, le soufre, 
le mercure, le plomb, l’ambre et le corail. L’apothicaire 
transforme ces diverses composantes à l’aide de mortiers et 
de pilons, de fourneaux et d’alambics. 

Aux XVIIe et XVIIIe siècles, le choix d’un médicament repo-
se en partie sur l’indication empirique, c’est-à-dire sur des 
expériences passées ayant permis d’associer un traitement 
particulier à une maladie donnée. Les professionnels de la 
santé privilégient cependant l’indication dite « rationnelle », 
c’est-à-dire en établissant le rapport entre le mal et le remède 
par raisonnement. Ces raisonnements se fondent sur la théo-
rie des humeurs selon laquelle on classe les ingrédients de 
base des remèdes en quatre éléments (l’eau, l’air, le feu et la 
terre) et en quatre qualités (l’humide, le sec, le chaud et le 
froid). Par exemple, comme le saule et la reine des prés pro-
viennent d’un milieu humide, ils servent à soigner les rhuma-
tismes. 

On a également recours à la théorie des « signatures », pro-
posée par Hippocrate et renouvelée par Paracelse (1493-
1541). Cette théorie s’appuie sur l’analogie entre la forme et 
la couleur des végétaux et les maux observés chez le patient. 
Par exemple, la feuille de la pulmonaire est utilisée sous for-
me de tisane pour les maladies des poumons parce qu’elle 
ressemble à cet organe. Pour sa part, le colchique, fleur de la 

Michel Sarrazin 
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famille des liliacées qui présente des tubercules, sert à soi-
gner la goutte. 

Les « simples » américains 

Dès les débuts de la colonie, les plantes et autres matières 
médicinales intéressent les autorités et les praticiens. Les 
médecins du roi Sarrazin et Gaultier se distinguent à titre de 
naturalistes et correspondent avec leurs collègues du Jardin 
du Roi et de l’Académie des sciences de Paris. L’intégration 
des connaissances locales dans la pratique médicale relève 
cependant d’initiatives ponctuelles qui ont eu bien peu d’ef-
fet sur l’évolution de la médecine. Ce domaine reste essen-
tiellement européen dans sa conception et dans son applica-
tion. L’utilisation des produits nord-américains dans la phar-
macopée coloniale est minime. Sur les 1791 mentions de 
substances dans les inventaires après décès des praticiens 
canadiens entre 1669 et 1800, on compte à peine huit pro-
duits locaux, dont le capillaire du Canada, le ginseng et des 
dérivés du castor. 

Le castor, en effet, n’est pas uniquement recherché pour sa 
fourrure. Sa viande sert dans les diètes prescrites par les mé-
decins. Ses rognons, tout comme les sabots d’élan et d’ori-
gnal, servent à soigner les maladies mentales. Certains, qui 
n’ont aucune formation médicale autre que l’expérience et 
l’observation, les utilisent pour guérir d’autres maux, au mê-
me titre que la graisse d’ours et de mouffette. Le castoréum, 
matière sécrétée par l’animal près des organes génitaux, est 

employé dans les cas d’hystérie et de névrose. 

À l’époque, le capillaire du Canada (Adiatum pedatum), une 
fougère, est apprécié pour ses vertus pectorales ainsi que ses 
propriétés tempérantes et apéritives. Consommé sous forme 
de sirop, il supplante progressivement son concurrent métro-
politain, le capillaire de Montpellier. Bien connu des Autoch-
tones avant d’être identifié par le jésuite Joseph-François 
Lafitau, le ginseng américain (Panax quinquefolius) connaît 
une grande popularité. Utilisé localement, le ginseng est aus-
si récolté à grande échelle pour l’exportation vers la Chine, 
via La Rochelle, surtout entre 1747 et 1752. 

Bien qu’absent des inventaires après décès, le baume blanc 
du Canada (liquide ou gomme provenant du sapin et de l’épi-
nette) est utilisé par les practiciens de la colonie. Le médecin 
Gaultier en signale une variété d’usages, outre la guérison 
des plaies extérieures : maladies des reins lorsque les urines 
s’écoulent difficilement, abcès aux poumons et ulcères de la 
vessie. Les Canadiens le consomment comme purgatif, avec 
de l’huile d’olive. 
 

À SUIVRE 
 
 

Tiré de : 
Musée canadien de l’histoire (Musée virtuel de la Nouvelle-France) 
Recherche originale : Stéphanie TÉSIO, Ph.D., historienne  
https://www.museedelhistoire.ca/musee-virtuel-de-la-nouvelle-france/vie-
quotidienne/sante-et-medecine/ 
 

L ’Association des familles Leblond inc. fêtera son 30iè-

me Anniversaire de fondation les 21 et 22 septembre 
2019 à Saint-Damase de Matapédia. M. Jean-Marc 

Dumont, maire de Saint-Damase et issu d’une mère Leblond, 
et son Comité nous recevrons dans leur nouvelle salle parois-
siale. Le coût du forfait complet pour deux jours est de 
$90.00. Bienvenue à tous les Leblond de sang ou de cœur. 

PIQUE‐NIQUE 2019 
DE L’ ASSOCIATION 

DES FAMILLES  BROUILLARD 

Bonjour à tous, vous êtes cordialement invités à notre pi-
que-nique annuel. Cette année, il aura lieu : 

Au Parc LesSalines 
5330, rue Martineau, 
Saint-Hyacinthe  QC  J2R 1T8 

 

Samedi le 10 août 2019 
Arrivée à  10 h 30 
Chacun apporte son repas, ses chaises et ses breuvages. 
Il  y aura de l’animation. 
 

C’est gratuit, alors venez nous rencontrer. 
 

Suzanne Brouillard, présidente 
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25e des familles Normand 
 
L’Association des familles Normand d’Amérique tiendra son prochain rassemblement qui soulignera son 25e an-
niversaire à l’hôtel Travelodge de Québec les 28, 29 et 30 juin 2019. Détails à venir. 
 
 

* * * * * 
 
 
28e rassemblement des familles Perron 
 
Le 28e rassemblement de l’Association des familles Perron aura lieu les 10 et 11 août 2019 à l’hôtel Four Points 
by Sheraton au 35, rue Laurier, Gatineau, QC. Pour plus de détails, visiter le site de l’AFPA au 
www.famillesperron.org 
 
 

* * * * * 
 
 
Rassemblement des familles Bérubé 
 
La prochaine rencontre des Bérubé aura lieu le 7 septembre 2019 au Domaine Joly-De Lotbinière. Détails à venir. 
 
 

* * * * * 
 
 
Rassemblement des Levasseur en septembre 2019 
 
Un rassemblement des familles Levasseur et des Carmel, Borgia, Vasseur, Vassor… se tiendra à Québec, à l’Hô-
tel Travelodge, samedi le 14 septembre 2019. 
 
Nous invitons à inscrire cette date à votre agenda. Le programme de la journée vous parviendra dans quelques se-
maines. Vous êtes invités ainsi que les membres de votre famille à venir rencontrer des descendants des ancêtres 
Jean, Pierre et Laurent Levasseur. 
 
Jean-Pierre Levasseur 
jean-pierre@levasseur.org 

* * * * * 
 
 
Rassemblement des familles De Grand Maison 
 
Le rassemblement aura lieu le 19 octobre à Saint-Charles- dur Richelieu à salle la Canadienne, autre détails vont 
suivre. 
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Association des familles Saint-Pierre-Dessaint Inc. 
 
Le 31e rassemblement des membres de l’association se tiendra  les 13 et 14 juillet 2019 à l’hôtel Quality Inn de 
Lévis. 
 

 Conférence de Marjolaine Saint-Pierre sur le Capitaine J.Elzéar Bernier 
 Assemblée générale annuelle 
 Visite du Fort de Lévis 
 Banquet et soirée 
 Dimanche: brunch des aurevoirs et visite libre de la ville de Lévis  

 
 Informations: www.http:// familles-stpierre.com  
 site Facebook: Association Familles Saint-Pierre-Dessaint  

L’Association des Descendants de Paul Vachon  
(Familles Vachon et Pomerleau) 
 

L e rassemblement des membres de l’associa-
tion se tiendra le 14 septembre 2019 au Col-
lège Militaire Royal Saint-Jean, 15 rue Jac-

ques-Cartier Nord, Saint-Jean-sur-Richelieu, QC, 
J3B 8R8. 
 
 Assemblée générale annuelle 
 
 Conférence relatant le voyage de Samuel de 

Champlain en 1609, sur le Richelieu et la dé-
couverte du lac qui porte son nom. 

 
 Visite guidée du musée du Fort Saint-Jean. 
 
Pour Informations : 
Site Internet: www.http://vachon-pomerleau.org 
et page Facebook: 
www.facebook.com/Vachon-Pomerleau.org. 

 

Fort Saint-Jean un site enchanteur aux abords de la rivière Riche-
lieu. Pour plus de détails : concernant La Corporation du Fort 
Saint-Jean consulter www.cfs.qc.ca 

Rassemblement des Côté 
 
La rencontre annuelle de l’Association des Côté d’Amérique se tiendra le 8 juin 2019 à l’Auberge Au poste de trai-
te, 2287, chemin Royal, Sainte-Famille, Île d’Orléans?  
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Fête annuelle 2019 des Cloutier d’Amérique  
 

Vendredi 2 et samedi 3 août 2019 

G olfeurs et golfeuses, la traditionnelle classique de golf se tiendra le 
vendredi 2 août au golf St Ferréol au pied du Mont Ste-Anne. Un 
souper avec animation canadienne suivra à l’Auberge Baker. Pour 

information/réservations : contacter Michel à : cloutier.michel@sympatico.ca 
 
Samedi 3 août en matinée, revivez l’arrivée de Zacharie avec une tournée his-
torique sur la côte de Beaupré suivie d’un dîner à l’Auberge Baker.  Au re-
tour de la visite qui nous ramènera à la Fraternité St-Alphonse à Beauport, 
place à l’assemblée générale.  Un souper animé de musique clôturera ce 36e 
rassemblement de l’Association des Cloutier d’Amérique.  Mettez le tout à 
votre agenda dès maintenant.  
 
Coûts / hébergement et réservations à venir dans un prochain numéro.  

 

Rassemblement des Bernier le 7 et 8 septembre 2019 

Un rassemblement des familles Bernier se tiendra à Ste-Anne-de-Sorel, à la Halte des 103 Îles, le 7 et 8 septembre 
2019. 

Nous invitons à inscrire cette date à votre agenda. Le programme de la journée vous parviendra plus tard. Vous 
êtes invités ainsi que les membres de votre famille à venir rencontrer des descendants des ancêtres  André et Jac-
ques Bernier 

Pour info :  ginettebernier36@gmail.com 

Rassemblement des familles Rodrigue 

Le 23e rassemblement de l’Association des familles Rodrigue aura lieu le samedi  25 mai 2019 au Musée des Ursu-
lines, à Trois-Rivières, QC.  Pour plus de renseignements, veuillez consulter le site web : 
www.famillesrodrigue.com 



– 11 – 

RASSEMBLEMENT des familles Hardy 
Diner-Croisière sur le AML LOUIS JOLLIET  

Samedi le 8 juin 2019 

Les Hardy d’Amérique fêtent leur 20e anniversaire lors de leur rassemblement annuel 
exceptionnel à Québec, sur le bateau-croisière AML LOUIS-JOLLIET 

Le forfait comprend: 

Le transport en autobus aller-retour de Neuville au débarcadère du bateau. Un diner
trois services.  Une croisière guidée (commentée), sur les terrasses extérieures du
bateau, avec les compliments du Capitaine.  Un service de bar est offert, mais non
inclus dans le prix du forfait. 

FORFAIT 75 $  

Rabais pour les membres 30 $  

Bienvenue à tous 

Venez vivre une expérience différente tout en pensant à l’arrivée de nos premiers 
ancêtres à Québec. 

 L’inscription au forfait Croisière est *NON REMBOURSABLE* pour tous 

 Date Limite pour l’inscription : 13 mai 2019 

 

Pour information :  Gaétane (418) 876-2341 ghardy@videotron.ca 

Romain (418) 878-3145  rhardy@globetrotter.net  

Site internet :  http://familleshardy.com 
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Association des familles Blais 
 
Le 19e rassemblement des membres de l’Association se tiendra les 31 août et 1er septembre 2019 à la Marina du 
Vieux Port de Chicoutimi à Saguenay dans la région du Saguenay Lac Saint Jean.  
 
AU PROGRAMME : 
    
Samedi le 31 août 
 
 ·  Cérémonie d’ouverture  
 ·  Visites guidées- le CIRCUIT DES ARTISANS et le CIRCUIT DU TERROIR 
 ·  Cocktail du président et activités protocolaires 
 ·  Banquet et soirée, tout en musique  
 
  Dimanche, le 1er septembre  
 
  ·  Assemblée générale annuelle des membres  
  ·  Croisière sur le Fjord du Saguenay. 
  
INSCRIPTIONS :  
   ** hâtives avant le 1er  juillet (tarif préférentiel) 
    ** date limite des inscriptions : le 18 août 
 
 INFORMATIONS : www.blaisdamerique.com 
             facebook: Familles Blais 

Rassemblement des Familles Caron d’Amérique 
 
L’association Les Familles Caron d’Amérique tiendra son rassemblement annuel le samedi 24 août 2019, à l’hôtel 
Quality Inn & Suites de Lévis. Détails à venir. Bienvenue à tous les Caron, leurs familles et amis. 

Rassemblement des Blouin le 10 août 2019 
 

Le 17e rassemblement de l’Association des Blouin d’Amérique se tiendra à Berthierville, le samedi 10 août 2019. 
Nous vous invitons à inscrire cette date à votre agenda. Le programme de la journée ainsi que le coupon d’inscrip-
tion vous parviendront dans le Bulletin de juin de notre association.  
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EN 2019, LA FAMILLE GAUVIN 
CÉLÈBRE DEUX GRANDS ÉVÉNEMENTS : 

(1) CONGRÈS MONDIAL ACADIEN 
(2) 250e DE L’ARRIVÉE DES GAUVIN EN ACADIE 

 

I l y a 250 ans, cette année, les Gauvin mettaient les pieds pour la première fois en Acadie. Imaginez-vous la 
chance que nous avons? Non seulement cet important anniversaire concorde avec un Congrès Mondial Aca-
dien, mais le CMA 2019 a lieu dans la région qui a servi de porte d’entrée pour les Gauvin en Acadie! 

 
Rappelons que les Gauvin sont en Amérique depuis plus de 350 ans. En fait, en 2015 on célébrait à Québec le 350e 
anniversaire du mariage du pionnier des Gauvin, Jean, à l’orpheline parisienne Anne Magnan. Sous le régime fran-
çais, la famille n’a pas bougé au-delà de la vallée du Saint-Laurent. Toutefois, après la guerre de la Conquête, en 
1769, trois des arrières-petits-enfants de Jean et Anne quittaient le Canada (Québec) avec leur mère et beau-père, 
un réfugié acadien, pour venir s’installer dans l’ancienne Acadie à la région du Coude (Moncton). Quelques années 
plus tard, un cousin germain arrivait à Caraquet et par après, un petit cousin s’est établi à son tour à Saint-Basile. 

CÉLÉBREZ AVEC NOUS À MONCTON / DIEPPE (NOUVEAU-BRUNSWICK) LES 16 et 17 AOÛT CÉLÉBREZ AVEC NOUS À MONCTON / DIEPPE (NOUVEAU-BRUNSWICK) LES 16 et 17 AOÛT 

https://gauvinassociation.com/aga.pdf  
Pour télécharger le programme complet : 
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Douzième assemblée générale annuelle de l’Association des Chabot 
 
 
 
 
 
 
 
 
Le 15 septembre 2019 se tiendra la 12e assemblée générale annuelle des membres de l’Association des Chabot. 
 
L’assemblée se tiendra au Salon des bâtisseurs de Saint-Lazare-de-Bellechasse, au coût de 35$ par personne 
(gratuit pour les enfants de moins de 12 ans). 
 
OÙ? 
 
Salon de bâtisseurs des Saint-Lazare-de-Bellechasse 
138 rue de la Fabrique 
Saint-Lazare-de-Bellechasse  QC  GOR 3J0 
 
QUAND? 
 
Dimanche le 15 septembre 2019 à 9 h 30 
 
COÛT?  
 
Il est possible de s’inscrire au coût de 35$ (gratuit pour les 12 ans et moins). 
 
Programme de la journée 
 
  9 h 30 – Inscription et visite du kiosque de généalogie des Chabot et des tables de matériel promotionnel 
11 h 20 – Mot de bienvenue par le président 
11 h 30 – Lunch 
13 h – Onzième assemblée générale annuelle de l’Association des Chabot 
14 h 15 – Échanges entre les membres – clôture de la réunion » 
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La rencontre printanière 
 

Les membres de l’Association Lévesque Inc leurs familles et leurs amis sont en-
core cette année conviés au  « Brunch » du printemps » 
 
Pour tenir nos agapes et dans l’objectif de varier le lieu de nos rencontres et ainsi favoriser la 
participation d’un grand nombre de personnes, nous avons choisi, dans la région de la Mauri-
cie, la ville de SHAWINIGAN, où on retrouvait à l’époque de Jean Talon « les vieilles for-
ges » et où, maintenant, on retrouve la Cité de l’Énergie.                                                                 
 

Ce sont nos amies et collègues Thérèse Lévesque de 
Sainte-Anne-de-la-Pérade et Anita Bacon de Trois-
Rivières qui se sont offertes pour organiser cette ren-
contre.  Elles ont choisi l’Auberge Gouverneur où un 
délicieux Brunch dominical traditionnel sera servi pour 
la modique somme de $25. pour les adultes et $10. pour 
les enfants de moins de 12 ans. 
 
Après le repas, les participants qui le désirent pourront se rendre au Parc de l’Ile Melville où se trouve la Cité de 
l’Énergie. (1000 Avenue Melville ) Pour $19, on pourra profiter d’une visite guidée vers un spectacle Multimédia, 
une exposition permanente « Planète Énergie » – une visite de la Tour d’observation d’Hydro-Québec et une visi-
te au Musée du Premier Ministre Jean Chrétien. 
 
Le 19 mai, la nature se sera fait peau neuve, les arbres auront leurs feuilles d’un vert tendre, la végétation sera ma-
gnifique et l’approche de l’été nous assurera une température clémente…mais c’est votre chaleur qui réchauffera 
l’atmosphère. 
 
Nous souhaitons qu’un Brunch-Buffet à ce montant favorisera une grande participation dans une région où nous 
ne sommes pas allés très souvent pour nos rencontres. Pourtant, à Shawinigan, il y a de nombreuses personnes 
portant le patronyme Lévesque  mais qui ne sont pas membres. Ces personnes recevront d’ailleurs une invitation 
très personnelle. 
 
Sur le formulaire d’inscription joint à cet envoi du bulletin vous trouverez une description détaillée du menu qui y 
sera servi ainsi que l’adresse de l’Hôtel. 
 
Pour les personnes qui viendront de loin, votre association a réservé un certain nombre de chambres à l’Auberge 
Gouverneur, 1100 Promenade du St-Maurice au tarif préférentiel de $129./jour + taxes pour 2 personnes. Une 
personne supplémentaire coûtera $20. /jour + taxes et il y a possibilité de 1 ou 2 lits. 
 
Les membres du Conseil d’administration vous attendent nombreux, avec enthousiasme, à partir de 9 h 30, le 19 
mai. Votre inscription avant le 1e mai faciliterait l’organisation de la rencontre. 
Cordiale BIENVENUE à chacun/e 
 
Françoise Lévesque-Paré, levesquesecretaire@gmail.com  
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25e anniversaire 
LES FAMILLES PAGÉ D’AMÉRIQUE 

 

Rassemblement et assemblée générale annuelle 
7 et 8 septembre 2019 

À Trois-Rivières 
 

Samedi :  Accueil et dîner sur la terrasse chez Boréalis 
  Visite guidée de l’ancienne usine de filtration de la CIP 
  Conférence avec Jean-Philippe Marcotte, historien 
  Souper de groupe au Restaurant Vicenzo 
 

Dimanche : Assemblée générale annuelle 
  Hommage à nos membres octogénaires 
  Brunch 
  Prix de présence 
 

L’inscription au préalable est obligatoire, le formulaire est disponible sur demande.  Pour de plus amples 
informations, veuillez contacter : Claude Pagé, président, 819-796-1642 

 

Bienvenue à tous les Pagé et leur famille 

Nous vous rappelons la tenue de notre prochaine assemblée générale des membres de l’Association des Bourgault d’Améri-
que du Nord qui se tiendra au restaurant Ô Sommet Délices, 15, rue du Collège à Saint-Adalbert le samedi 11 mai pro-
chain. À compter de 10 h, vous aurez accès à un brunch à 15 $ plus taxes et pourboire. Les membres en règle recevront un 
coupon-rabais de 4,50 $ lors de leur inscription à l’arrivée. 
 
https://www.facebook.com/search/top/?q=%C3%94%20sommet%20des%20d%C3%A9lices 
 
Lors de cette assemblée, les administrateurs présenteront les états financiers de la corporation, les statuts généraux de notre 
association et procèderont à l’élection des administrateurs pour les deux prochaines années. 
Cette assemblée est ouverte à tout le monde et seuls, les membres en règle auront le droit de voter.  Il est possible de prendre 
ou renouveler sa carte de membre sur place. 
 
Des objets promotionnels seront disponibles sur place également. 
Nous vous attendons en grand nombre et pour faciliter le service, vous pouvez donner votre nom à l’un ou l’autre des admi-
nistrateurs suivants : 

 Saint-Jean-Port Joli : André-Médard (418) 598-3880 
 Sainte-Perpétue : Laurette (418) 359-2535 
 Saint-Pamphile : Marjolaine (418) 356-3708 
 Saint-Adalbert : Raynald (418) 356-5804 
 Montmagny : Paul (418) 248-8101 
 Québec : Jean (418) 842-9021 
 Nous vous attendons en grand nombre, 
 Marjolaine Bourgault, secrétaire et Paul Bourgault, trésorier et registraire des membres 

Association des Bourgault d’Amérique 
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Programme préliminaire du 27e rassemblement 2019  

 
des Gauthier d’Amérique 

 
Les 31 août et 1er septembre 2019 

 
C’est la fête des Gauthier à Chambly! 

 
 
 
Le samedi 31 août 2019 
 
 
8 h – 11 h 30 - cousinage et généalogie (objets promotionnels) 
Restaurant, les Grillades du Fort, Chambly, salle au 2e étage 
au 1717 Avenue Bourgogne, Chambly, QC J3L 1Y8 
http://www.lesgrilladesdufort.com/ 
 
11 h 30 - 12 h 30 - dîner libre au resto - les Grillades du Fort  
ou sur le site Festibière (service de restauration sur place) 
 
12 h 45/13 h - départ et regroupement sur le site du Festibière Chambly 
(trajet de + ou – 15 minutes à pied du resto) 
Festibière sur le site de Fort Chambly et visite guidée du Fort Chambly 
https://www.quebecoriginal.com/fr-ca/fiche/evenements/festivals-et-evenements/bieres-et-saveurs-de-chambly-11063184 
 
17 h 30 - 18 h 30 - resto Les Grillades du Fort (salle au 2e étage)     

Assemblée annuelle          
  

18 h 30 - 20 h - resto Les Grillades du Fort (salle au 2e étage)   

Repas chaud – 3 choix de menus* (vin et alcool non inclus), prix de présence et tirage 

*Détails des menus, coûts et inscriptions à venir dans le prochain journal 

************************************************************* 

Le dimanche 1er septembre 
 
9 h 30 - messe dominicale à la paroisse Saint-Joseph-de-Chambly, 164, rue Martel à Chambly 
https://www.facebook.com/saintjosephdechambly/ 
 
11 h 30 - 13 h  
    

Brunch – à confirmer 
************************************************************* 

Restriction alimentaire : pour les personnes ayant des restrictions alimentaires, veuillez l’indiquer lors de votre inscription  
sur le formulaire d’inscription ou coupon-réponse à venir dans le journal. 
 
Stationnement à Chambly : au resto et chez Maxi (de l’autre côté de la rue en face du resto les Grillades du Fort) 
 
Note : nous vous recommandons de prévoir des vêtements et des souliers confortables pour la journée. 
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Le rassemblement annuel de l’Association des Fournier d’Amérique (AFA) 
le 10 août 2019 

 
Cette année le rassemblement annuel de l’AFA se tiendra dans la région de la Mauricie plus précisément au

Vieux Presbytre de Batiscan. Nous y tiendrons notre assemblée générale annuelle le matin suivi d’un buffet à

l’heure du lunch. Puis nous aurons l’après-midi pour une visite guidée de trois sites historiques de l’endroit.

En voici le détail. Nous vous attendons nombreux à cette belle journée.  

Le Vieux Presbytère de Batiscan vous ouvre ses portes sur plus de 200
ans d’histoire. Bâti en 1816, ce presbytère ancestral est une merveille
architecturale qui a su préserver toute son authenticité. Classé site
patrimonial, il est aujourd’hui le témoin du mode de vie de nos ancêtres. 

Nous entrerons dans l’univers du curé Wenceslas Théophile Fréchette et de sa ménagère Adéline. 
Confident de ses paroissiens, ce Sacré curé avait réponse à tous leurs problèmes. Une foule d’anecdotes
savoureuses vous attendent! Nous explorerons également le jardin potager pour y découvrir les 
méthodes de jardinage de nos ancêtres et les variétés de légumes cultivés au 19e siècle. Nous visiterons 
aussi le bâtiment de la cave au grenier avec l’ingénieur Albert Décary, propriétaire des lieux de 1922 à
1962. 

Fondée en 1667, la seigneurie de Sainte-Anne a traversé toutes les phases
de l’histoire du Québec. De l’origine de Sainte-Anne-de-la-Pérade jusqu’au 
tournant du 20e siècle, le Domaine seigneurial nous raconte trois siècles de 
secrets. 

Nous ferons connaissance avec la fougueuse Madeleine de Verchères, seigneuresse de Sainte-Anne; et 
avec l’artiste Elizabeth Hale, ses croquis de la seigneurie de Sainte-Anne vous plongeront au début du
19e siècle; nous croiserons le premier ministre Honoré Mercier dans sa résidence secondaire. Tantôt
respectés, tantôt jugés, leur passage à Sainte-Anne-de-la-Pérade a fait l’objet de politicailleries, cancans
et rumeurs. Nous prolongerons notre visite en allant explorer la crypte de l’église Sainte-Anne, un 
espace mystérieux qui regorge d’anecdotes étonnantes et d’histoires remarquables! 

Pour vous inscrire, rendez-vous sur le site http://www.association-fournier.com/ dans l’onglet 
Activités. Vous y trouverez prochainement le formulaire d’inscription et l’information concernant les
coûts. Vous pouvez également nous rejoindre à : info@association-fournier.com 
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Le	Rassemblement	annuel	de	l’association	de	la	Famille	
Trudel(le)	inc.,	se	tiendra	à	Laval	en	2019	
 
Le thème retenu pour notre rassemblement cette année est «	Penser	l’avenir	». 
	
Pourquoi	ce	thème	? 
Comme vous le savez, en 2018 nous 
avons célébré le 25ième anniversaire de 
la renaissance de l’association. Ainsi, 
depuis ses tout débuts en 1908, notre 
regroupement familial a été en mesure 
de perdurer grâce à l’intérêt que lui 
porte ses membres, mais surtout, grâce 
aux nombreux bénévoles qui se sont 
impliqués pour l’animer au fil du temps. 

Jean-Louis Trudel, photo Louise 
Leblanc 

Les administrateurs en poste, désirent 
donc profiter de ce deuxième jalon qu’est le 25ième 
anniversaire de notre bulletin de liaison, afin 
d’entreprendre une réflexion avec les membres sur 
l’avenir de notre groupement familial. A cet effet, 
nous avons pensés débuter l’exercice d’une façon 
originale et ludique avec l’aide de notre invité 
d’honneur. 

Petit Guide de la Science-Fiction au Québec, 
éditions ALYRE 

M. Jean-Louis Trudel, est diplômé en physique, en 
astronomie, et en histoire et philosophie des 
sciences. 

Depuis 1994, il a signé 28 livres sous son nom, 
dont deux romans de science-fiction, deux recueils 
et vingt-quatre livres pour jeunes. 

Pour l’occasion, Monsieur Trudel donnera une 
conférence ayant pour titre « La	science‐fiction	et	
les	changements	climatiques ». 
Soyez des nôtre afin de ne pas manquer pas ce 
rendez-vous annuel qui cette année aura lieu dans 
la grande région de Montréal. 
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Programme du rassemblement – 1er juin 2019 
Restaurant salle de réception Bellavista 
1365 Montée Masson, Laval QC H7P 4P2 

09 h 30 Accueil et inscription 

10 h 00 Mot de bienvenue et présentation du thème 

10 h 15 Assemblée générale annuelle 

11 h 30 Hommage à des artisans de notre bulletin de liaison 

Midi Repas 5 services (indiquer votre choix sur le formulaire) 

13 h 30 Place au chant et à la danse avec M. Clément Samson 

14 h 15 
Conférence de M. Jean-Louis Trudel 
La	science‐fiction	et	les	changements	climatiques 

15 h 45 Tirage de la Souscription annuelle et des prix de présence 

16 h 00 Remise des cadeaux et fin du rassemblement 

	
Deux	façons	pour	s’inscrire	: 

1-Imprimer cette page et la faire parvenir à l'adresse indiquée.   
2-Inscrivez-vous à l'aide du bouton Paypal, une confirmation vous sera envoyé.  

Choix	pour	le	repas,	cocher	le	plat	principal	désiré 
_ Suprême de poulet 
_ Médaillons de filet‐mignon 
_ Filet de doré amandine 
Prix Membre 40$ par personne ______ = _______$ 
                                                    Nombre           Total 
Prix Non‐membre 50$ par personne_____ = _____ 
                                                    Nombre           Total 
Nom:_____________________________________ 
Adresse:__________________________________ 
No de Membre _____ Tél.:_____________ 
Courriel.:___________________________ 
Faites parvenir le formulaire à l’adresse indiquée ci‐contre. Veuillez  
Libellez votre chèque à l’ordre de : Association de La Famille Trudel(le) inc 
Postez le tout à : M. Pierre Trudel 
11837 Rue Sainte‐Catherine Est Pointe‐aux‐Trembles QC H1B 1V3 
Pour information tél.:514‐942‐8449 
 

Inscrivez‐vous	à	l’aide	de	Paypal.		
https://trudel‐le.com/rassemblement2019/ 
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 1999-2019 20 ans d’histoire et de rassemblements  
Association des Bilodeau  

1654-2019  
365e anniversaire de mariage de  

Jacques Billaudeau et Geneviève Longchamp  
Congrès 17 août 2019 

 
Salle Le Relais des Pins 

2013, Ste-Famille, Ile d’Orléans, QC G0A 3P0 

Prénom : 
  

No de membre: 

Nom : 
  

Nom conjoint (e) : 

Adresse :                                                                       Téléphone : 
Ville :                                                                            Code postal : 
Courriel : 
  
Père : 
  

Mère : 

Quantité                           Description                                                   Prix              Montant 
  
  

  
       Forfait  toute la  Journée du 17 août 2019 

  
Inscription, kiosque, exposition 

dévoilement Bilodeau  2019, spectacle, 
 Cercle des Grands Bilodeau, cocktail, tirages 

 
  
  
  
70$/pers. 
  

  
  

    
Inscription au cocktail dinatoire seulement 

17h00 

  
30$/pers. 

  

     
 

  
  

        

                                                                                                                  TOTAL:__________ 
  
   

 
  
  
  

  

  Cotisation Association des Bilodeau    . 
Possibilité de renouveler ou d’adhérer sur place 

20$/pers. 
 

  

                               Sujet à modification sans préavis 
                                                                                                                TOTAL:__________ 
  
     N.B.: Aucune réservation retenue si non accompagnée du paiement. 

         Aucune inscription ne sera acceptée le matin du congrès! 
  
Postez à l’adresse suivante et émettre paiement à: 
Association des Bilodeau, congrès, 1170, rue de Courchevel, #902, Lévis,Qc G6W 0P2 
Tél. (418) 903-2619                                                     johanne-guy@videotron.ca 

*Toutes les inscriptions sont payables avant le          5  août  2019 
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Association des Familles Plante Inc. 
Assemblée générale et rassemblement annuel 2019  

Programme du samedi 1er  juin 2019 
Nous aimerions vous informer de la tenue de notre prochain rassemblement annuel des familles Plante qui se tiendra SAME-
DI, LE 1ER JUIN 2019 À L’île-des-Moulins, 925 Place Île des Moulins, Terrebonne (QC) J6W 4N7 (intersection des rues 
des Braves et Saint-Pierre). 
Voici le programme de la journée :  

09h00  Accueil et inscription (925 Place Île des Moulins, Terrebonne) 
Se rendre à l’édifice 8 où se trouve un ascenseur.(voir plan du site à l’endos de ce programme ou encore sur le site Web  
https://iledesmoulins.com/fr/carte-ile-des-moulins) 
Monter au 3e étage. La réunion se tiendra à la Salle des Combles au Moulin Neuf (1850) soit au bâtiment 9 adjacent.  
Plusieurs stationnements gratuits se trouvent à proximité du site, dont celui du Théâtre du Vieux-Terrebonne. Il y a aussi le 
stationnement de la ville et celui de la Mairie. À une distance de marche d'approximativement cinq minutes, le Collège Saint-
Sacrement offre également un stationnement gratuit de 500 places (901, rue St-Louis) 
Café et biscuits seront à votre disposition à l’accueil. 

10h00  Assemblée générale annuelle des membres de l’Association des familles Plante inc. 
(Les membres qui désirent assister à l’assemblée générale seulement peuvent s’inscrire sans frais) 

11h00  Cocktail offert par l’Association (mousseux)  
Accueil du maire de la Ville de Terrebonne, monsieur Marc-André Plante et remise de son arbre généalogique. 
Remise à Christine Plante du certificat du lieutenant-gouverneur décerné à titre posthume à son père, notre défunt généalogiste 
Paul-André Plante, pour le travail accompli pendant plus de 50 ans sur la généalogie des Plante et familles associées. 

12h00  Dîner au restaurant le «Bâtiment B » (Pub gastronomique), 940, Place Ile des Moulins 
(batimentb.ca ou (450) 964-3939) -  Délices du terroir au menu! 
 SVP nous aviser en cas d’allergie alimentaire à l’aide du coupon-réponse ci-joint. 
Service de bar à la salle : consommations alcoolisées/boissons gazeuses aux frais du membre. 
Tirage de prix de présence 

13h45  Photo de groupe et informations générales pour la poursuite de la journée 

 

14h00  Visites commentées du site en alternance selon les groupes (votre cocarde d’identification indique le groupe auquel vous devez 
vous référer).  Chaque groupe fera chacune des trois activités mais selon un ordre différent. 
Activité 1 : Historique des îles du Moulin 
Activité 2 : Exposition 
Activité 3 : Visite des Jardins et tour de bateau-ponton sur la Rivière de Mille-Îles 

17h00  Ce n’est qu’un « Au Revoir ». 

 

L’invitation s’adresse à toutes personnes porteuses du patronyme Plante de même qu’aux familles alliées. 
Merci à l’avance de réserver cette date à votre agenda et de nous confirmer votre présence avant le 15 mai 2019. 
 
Fernand Bastien, président 
Association des familles Plante Inc. 
Tél. : 418 659-4708 
Courriel : fernandbastien@sympatico.ca 
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COMMUNIQUÉ DE PRESSE
Pour diffusion immédiate

 
Deux jours d’activités pour fêter le may à Montmagny 

 
MONTMAGNY, le 2 mai 2017 – Le dimanche matin 26 mai, après la messe, Les
Rendez-vous Ononthio de Montmagny feront revivre la coutume de la Plantation du may
sur le parvis de l’église Saint-Thomas. Pour cette 9e présentation, L’Ordre du
Gouverneur Charles Huault de Montmagny sera remis à l’abbé Jacques Simard, qui a
été le curé de cette paroisse et un contributeur à la mise en valeur de l’histoire de la ville
  Les Arquebusiers de Kébek feront retentir les fusils pour lui rendre hommage en 
tirant sur le grand sapin ébranché (le may), décoré de guirlandes multicolores. Des
fusils seront disponibles pour ceux et celles qui voudront « noircir le may » avec les 
Arquebusiers. La famille pionnière Pozé sera également honorée. Nouveauté cette
année, le chœur « Les Censitaires » interprètera un chant traditionnel de circonstance.  
 Des galettes, du thé, du rhum et de la bière Onontio, de la microbrasserie de la
Côte-du-Sud, seront offerts au public pour rappeler le repas, copieux à l’époque, qui état
offert aux censitaires par le seigneur, à l’occasion de cette fête amenée en Nouvelle-
France par le gouverneur Huault de Montmagny, en 1637.  
 

Tressage de panier 
 

 La veille, le samedi 25 mai, les gens sont également invités à venir à la
bibliothèque, à 14 heures, pour voir à l’oeuvre l’artisan Alfred Gagnon de Saint-Aubert, 
qui fera une démonstration de tressage de panier en hart rouge, un arbuste indigène
commun au Québec. Cette technique de vannerie s’apparente à celles utilisées par les
Amérindiens, dont les Malécites du Bas-Saint-Laurent, qui fabriquaient entre autres des 
paniers à patates pour les agriculteurs. Toutes les activités sont gratuites. 
 

-30- 
 

Photos : 1) May tir fusils.JPG ; 2) Panier hart.JPG — Panier en hart rouge. 
 

Source : 
Richard Lavoie, secrétaire et médiateur culturel 
Les Rendez-vous Ononthio de Montmagny Inc. 
(418) 291-2875 


